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2363343 

La prisente invention concerne 1 s fixations d sScuritS 
destinies a maintenir une cbaussure sur un aki en permettant la 
liberation de la chatissure I la suit d'un dSclencbement en se- 
curity 

5 Plus particuliSrement, 1' invention concerne les fixations 

de sgcuritg dites "a pivot" dans lesquelles le ski et la cbaus- 
sure (ou une plaque rapportSe temporairement sous la cbaussure) 
cooperent par 1 1 intermSdiaire d f un pivot situS sous la plante du 
pied. En general, ce type de fixation est utilise avec une pla- 
10 que rapportee temporairement sous la semelle de la cbaussure, le 
declenchement en security se produisant entre la plaque et le ski. 
Pour la pratique du ski, la plaque est verrouillge sur le ski & 
l'aide de moyens de retenue declenchables contre 1' action de 
moyens elastiques. 
15 Certains constructeurs ont propose des realisations de ce 

type de fixation dans lesquelles le cbaussage du ski s'effectue 
par un mouvement de rotation du pied : le skieur place sa cbaus- 
sure en travers par rapport au ski et fait ensuite tourner son 
pied.autour du pivot pour l'amener dans l'alignement de l'axe 
20 longitudinal du ski, position dans laquelle la cbaussure se trou- 
ve verrouillee sur le ski. 

Le brevet francais n° 2.264.573 decrit un tel dispositif 
avec cbaussage par rotation. 

Toutefois, en raison de la structure et des emplacements 
25 respectifs des divers elements assurant la retenue de la cbaussu- 
re sur le ski, dans ce type de fixation connu, notamment par le 
brevet ci-dessus, le verrouillage de la fixation en position de 
retenue normale ne peut e"tre r€alise que si le skieur a pris soin 
de placer la surface infSrieure de la semelle de sa cbaussure (ou 
30 de la plaque intermediaire dont cette derniere est solidaire tem- 
porairement) d*une facon parfaitement parallele a la surface su- 
perieure du ski. Si la surface inferieure de la cbaussure (ou de 
la plaque interm€diaire) forme un angle avec la surface supSrieure 
du ski, le chaussage se fera mal, voire sera impossible. Or, on 
35 doit considerer : 

- d f une part, qu T avec ce type de fixation oil les moyens de 
retenue se troiivent sous la plante du pied du skieur, ce dernier 
ne dispose pas de point de repere pour effectuer le chaussage et 
il est oblige* de proceder a cette operation "en aveugle" ; 
40 - d' autre part, que de la neige ou de la boue peuvent se 
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trouv r en Spaisseur irregulier sous la sem lie. 

On cone, it done que deja dans dee c nditions favorables (ter- 
rain plat, chaussage avant une course) l'operation de chaussage 
est delicate, difficile et requiert de la part du skieur une gran- 
5 de habilete. II devient evident que dans le cas ofi le skieur de- 
sire rechausser sur une piste de ski ayant une pente plus ou moins 
accentuee, apres un declenchement en sdcurite consecutif a une 
chute, une telle operation soit particulierement penible, sinon 
pratiquement impossible, notamment pour des skieurs peu experi- 

10 mentes. Be plus, si le skieur ne prend pas garde et souleve le 
pied, avant que le chaussage soit realise, la chaussure echappera 
et il ya done risque de perdre le ski ; de plus, la manoeuvre de 
chaussage sera a recommencer* 

La presente invention a pour but de remedier a cet inconve- 

15 nient et d'assurer un rechaussage aisS et sur dans toutes les cir- 
Constances et particuliSrement dans.le cas oil la surface infe- 
rieure de la semelle de la chaussure ou de la plaque ne se prS- 
sente pas parallelement a la surface superieure du ski ; et ceci 
aussi bien lorsque la surface inferieure de la semelle est incli- 

20 ne'e par rapport a la surface du ski, dans la direction longitudi- 
nale de ce dernier (cas oil une extremity du pied est relevee par 
rapport a l f autre), que dans la direction transversale au ski 
(cas ou la semelle est en appui sur le ski par un bord lateral). 
Maturellement, le chaussage sera egalement possible grSce au dis- 

25 positif de 1 T invention quand la semelle sera inclined a la fois 
dans la direction longitudinale et dans la direction transversale 
du ski. Be plus, des lors que le chaussage sera commence il n'y 
aura plus de risque de perdre le ski par echappement de la chaus- 
sure* 

30 Une fixation selon l 1 invention comprend, comme le brevet 

frangais n° 2.264.573, des moyens de retenue assurant le maintien 
de la chaussure sur le ski selon l'axe longitudinal de ce dernier, 
lesdits moyens de retenue, situes sous la chaussure de ski, etant 
dSclenchables en sScuriti verticale et laterale pour permettre la 

35 liberation de la chaussure lors d f une chute et presentant au moins 
deux organes de verrouillage cooper ant l T un avec 1* autre, dont 
l'un est fixe par rapport a la chaussure et dont 1* autre est fixe 
par rapport au ski, l f un au moins de ces organes de verrouillage 
€tant elastiquement scamotable centre 1' action d'un organe elas- 

40 tique p ur permettre le declenchement. 
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La fixation est caracterisSe , selon 1* invention, en ce qu'el- 
le c mporte, au voisinage immediat d f un premier organe de verrouil- 
lage, un systeme de rampe de guidage avec lequel le second organe 
de verrouillage est destine a coopSrer lors d f un. chaussage pour 
5 e*tre guidS vers le premier organe de verrouillage, la configura- 
tion du systeme de rampe etant telle qu T elle impose au second or- 
gane de verrouillage un mouvement dans des directions parall&le 
et perpendiculaire au plan d f appui du ski et de la chaussure l'un 
contre I 1 autre. 

10 Le fait que selon l 1 invention la ou les rampes de guidage 

soient disposees sous la chaussure permet de leur donner des di- 
mensions compatibles avec celles de la chaussure, c T est-a-dire 
relativement faibles, notamment en hauteur, tout en permettant des 
rattrapages d'Scarts de parall€lisme importants entre semelle et 

15 ski, en raison de la proximitS de ces rampes et du centre de rota- 
tion de la chaussure lorsque celie-ci se deplace pour le chaussage. 
Si les rampes etaient placSes en des zones tr&s ecartees du cen- 
tre de rotation de la chaussure, pour rattraper le mSme ecart de 
parallSlisme il f audrait prevoir des rampes de dimensions impor- 

20 tantes, ce qui entralnerait un cofit 61ev§, un poids et un eucom- 
brement incompatibles avec ce type de fixation. 

La configuration du systSme de rampe pourra Stre quelconque 
des lors qu f elle assurera la prise en charge, notamment vertica- 
lement, du second organe de verrouillage, lorsque celui-ci se 

25 trouve a un niveau different du premier organe de verrouillage 
et qu'elle amenera le second organe de verrouillage en contact 
avec le premier. 

Ainsi, selon une forme de realisation, le systeme de rampe 
pourra comporter une premiere partie de rampe parallele au plan 

30 d'appui du ski et de la chaussure l'un contre l f autre et une se- 
conde partie de. rampe s'etendant dans un plan sensiblement perpen- 
diculaire audit plan d'appui, cette seconde partie raccordant la 
premiere partie de rampe au premier organe de verrouillage. 

Cependant, selon une forme de realisation pref€ree, le sys- 

35 teme de rampe prSsentera un profil inclin§, par rapport, au plan 
d'appui du ski et de la chaussure l f un contre V autre, selon une 
pente orientee vers ledit premier organe de verrouillage, ce pro- 
fil cooperant avec le second organe de verrouillage pour le guider 
vers le premier organe de verr uillage. 

40 S 1 n un aspect particulier de cette forme pr&feree, la u 
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les rampes de guidage pr'sentent sensiblement une configuration 
en h'lic afin de perm ttre une combinaison de mouv ments tour- 
nant et descendant p ur la chaussure lors du chaussage. 

1-1 c nvient de n ter qu'une fixation am€nagee sin I'inven- 
5 tion assure, dSs que le systeme de rampe . vient en contact avec le 
second organe de verrouillage, une prise en charge verticale du 
ski 5 en d'autres termes, si avant d'Stre en position chaussee, le 
skieur souleve' son pied pour une raison fortuite, le ski se trou- 
vexa soulevfc grSce au maintien du contact entre le systSme de 
10 rampe et le second organe de verrouillage et les positions rela- 
tives du ski et de la chaussure ne s'en trouveront pas affectSes. 
Ceci Svitera au skieur la nScessitS de recommencer l'operation de 
chaussage totalement, comme c f est le cas avec les fixations con- 
nues. 

15 De plus, graxe a de telles dispositions, les frottements sur 

le ski lors du chaussage seront limitSs, la chaussure pouvant ne 
pas fetre au contact du ski lors du chaussage et c f est seulement 
en fin de course que le verrouillage sera rialisfc. 

Selon une forme de realisation dans laquelle les organes de 

20 verrouillage sont constitute : 

- d'une part, par un logement pratique dans un bloc soli- 
daire du ski 

- et d f autre part, par un piston mobile soumis & l'action 
d T un ressort et log€ dans une partie solidaire au moins temporai- 

25 rement de la chaussure, 

au moins une rampe de guidage est mSnagSe dans ledit bloc soli- 
daire du ski. 

La presente invention autorise plusieurs variantes de fabri- 
cation d'une telle. fixation selon les fonctions qui peuvent lui 

30 ttre demandees. Ainsi, dans le cas oii il y aurait interlt a ef- 
fectuer le chaussage toujours a partir d'une mSme position rela- 
tive de la chaussure et du ski, on pourrait ne prSvoir qu f une 
seule rampe de guidage dans le bloc. Par centre, si l'on dSsire 
permettre un chaussage a partir d f une position quelconque, on 

35 amenagera de preference une rampe de guidage de chaque cBte du 
logement pratiquS dans le bloc solidaire du ski. De mSme, dans 
le cas ou la retenue de la chaussure sur le ski s'effectue graxe 
a deux paires d 1 organes de verrouillage disposees selon l'axe 
longitudinal du ski, ces deux paires d f organes assurant respec- 

40 tivement la. retenue de 1' avant et de I'arriere d la chaussure 
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sur le ski, on disposera de deux paires de rampes de guidage, 
chacune des paires de rampes etant associe 2. une paire d'organes 
de verrouillage. 

Selon un autre aspect de l f invention, toujours dans le but de 
5 faciliter le chaussage, on pourra biseauter, latgralement a partir 
de I'axe longitudinal de la chaussure, la partie de la surface 
d'appui de celle-ci sur le ski qui est situSe sous la pointe du 
pied. De la sorte, en position d'appui de la chaussure sur le ski, 
ladite partie biseautee fait un angle par rapport au ski. De prS- 

10 ffcrence, on fera en sorte que cette partie de la surface d f appui 
de la chaussure sur le ski soit biseautee de part et d'autre d'une 
arSte s'§tendant selon I'axe longitudinal de la chaussure, ladite 
arSte servant a l'assise de la chaussure lorsque celle-ci est 
maintenue dans sa position de retenue normale. 

15 Scion une variante de realisation pr£vue pour faciliter en- 

core le chaussage, on prSvoit dans une depression de la chaussure 
destinee a coppSrer avec le bloc fix§ au ski un tgton s'etendant 
perpendiculairement & la surface d'appui de la chaussure et en 
direction de celle-ci, ledit teton coop€rant avec une cavite pra- 

20 tiqu^e dans la surface supgrieure du bloc solidaire du ski ; cette 
cavite se prSsente, de preference, sous la forme d f une lumiSre 
attendant selon l ? axe longitudinal du ski et don't la largeur est 
legSrement superieure au diamStre du teton. 

On decrira a present, a titre d'exemples non limitatifs, 

25 plusieurs formes de realisation de l f invention en reference aux 
dessins annexes dans lesquels : 

- les figures 1 et 2 sont des schemas montrant les diverses 
positions inclinees que pent prendre une chaussure par rapport a 
un ski lors d r un chaussage ; 

30 - la figure 3 est une vue laterale en position chaussee 

d T une premiere forme de realisation d f une fixation selon ^inven- 
tion ; 

- la figure 4 est une vue de dessus de la fixation de la 
figure 1 representee en cours de chaussage, la chaussure etant 

35 enlevee ; 

- la figure 5 est une vue selon la fleche F 5 de la figure 4 
repr6sentant, k plus grande echelle, le bloc monte sur le ski ; 

- la figure 6 est une coupe, & plus grande echelle, du bloc 
selon la ligne 4-4 de la figure 4 ; 

40 - les figures 7a et 7b montrent, respectivement , en vue 
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latSrale partielle et n coupe transversaie , une variante de 
JL'avant d v une plaque intermediate sur laquelle la chaussure est 
montee ; 

- la figure 8 est une vue laterale en position chaussee 
d'une deuxieme forme de realisation d'une fixation selon l'in- 
vention ; 

- la figure 9 est une vue de dessus de la fixation de la fi- 
gure 8 representee en coursde chaussage, chaussure enlevSe ; 

- la figure 10 est une vue laterale, en position chaussee, 
d T une troisifcme forme de realisation ; 

- la figure 11 est une vue de dessus de la fixation de la 
figure 10 representee en cours de chaussage, chaussure enlevee ; 

- la figure 12 est une coupe, 5 plus grande echelle, selon 
la lignfe 12—1 2 de la figure 11 ; 

- les figures 13 et 13a sont, respectivement , une vue simi- 
laire S celle de la figure 12 mais montrant une autre configura- 
tion de rampe et une coupe selon la ligne 13a-13a de la figure 13 

- et les figures 14 et 15 sont respectivement des vues late- 
rale et en coupe (selon la ligne 15-15 de la figure 14) reprSsen- 
tant une variante de realisation dans laquelle les rampes de gui- 
dage sont situees dans le logement de la plaque. 

Dans la description qui. suit, pour des raisons de simplicite, 
on a designs les organes similaires par les mSmes chiffres de re- 
ference. 

Dans les figures 1 et 2, on a montre schematiquement des po- 
sitions que pent prendre la face infSrieure 1 d'une chaussure C 
ou d'une plaque rapportee sur la chaussure par rapport a la sur- 
face superieure T d'un ski S lors d'un chaussage opere dans des 
cixconstances difficiles. 

La figure I montre le ski en bout et l'on voit que la sur- 
face inferieure I de la chaussure ou de la plaque rapportee, au 
lieu de se presenter parallSlement a la surface T du ski, prend 
contact avec celle-ci par son bord lateral L de telle sorte que 
les surfaces let! f orment un angle 0 • On comprend que dans 
une telle situation le skieur ne pourrait pas chausser les fixa- 
tions classiques, notamment celle du brevet frangais n p 2.264.573. 
Le dispositif de la presente invention permet, au contraire, un 
chaussage ais£ mSme loxsque la chaussure se presente dans la po- 

siti n de la figure I. 

De mSme, a la figure 2 qui est une vue laterale d'un ski S 
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dont la surface supgrieure st indiqu£e en T, on voit qu la sur- 
face infSrieure I de la chaussur C est inclinee, c' st-a-dire 
que la p inte de la chaussure est en contact c ntre le ski, alors 
qu le talon est r lev§ ; de telle sorte, l'axe 1 ngitudinal du 
5 ski forme avec l'axe longitudinal de la chaussure un angle ^ . 

II faut noter que dans la representation de la figure 2, la chaus- 
sure est inclined par rapport au ski non seulement dans le plan 
longitudinal du ski (angle ft ) mais egalement dans le plan trans- 
versal du ski (angle ^ )• La encore, la prSsente invention per- 

10 met d'effectuer des chaussages sans aucune difficult^, a partir 
des positions indiquees a la figure 2. 

On dScrira a present plus prScisement les structures de l f in- 
vention en reference aux figures 3 I 12, 

D'une fagon generale, dans les exemples represented on a 

15 prevu une plaque intermSdiaire rapportSe temporairement sous une 
chaussure, le declenchement en securite se produisant entre la 
plaque et le ski. La chaussure est maintenue sur la plaque par 
des moyens classiques de telle sorte que ces deux elements fonc- 
tionnent comme un seul bloc* Naturellement , on ne sortirait pas 

20 du cadre de 1' invention dans le cas ou il n'existerait pas de 

plaque intermediaire et ou les declenchements se feraient direc- 
tement entre la chaussure et le ski, 

Dans la forme de realisation des figures 3 £ 6, on a repre- 
sent£ en 1 une chaussure sous laquelle est rapportee une plaque 2 

25 fixee a la chaussure, de facon & former bloc avec celle-ci, par 
des systemes de fixation avant 3 et arriere 4 de type connu et 
qu'on ne decrira pas en dStail. II suffira d'indiquer que les 
systemes de fixation sont amovibles pour permettre une separation 
de la chaussure et de. la plaque en dehors de la pratique du ski. 

30 En effet, dans cette forme de realisation, les declenchements en 
security se produisent entre la plaque et le ski pour permettre, 
lors d'une chute, la liberation de la chaussure et de la plaque 
qui restent attachees l f une a l f autre. 

Sur la surface supSrieure du ski 6 et dans I 1 axe longitudi- 

35 nal XX 1 de celui-ci est fixS un bloc 5 avec lequel est destinSe 
a cooperer une depression 5a pratiquSe dans la surface infSrieure 
de la plaque 2, dans une zone correspondent a la plante du pied 
du skieur. Cette depression 5a, qui dans l f exemple represents 
est une dScoupe debouchant latSralement sur les c8t€s de la pla- 

AO que, presente des dimensions en hauteur et en longueur superieures 
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a celles du bloc 5. Le bl c 5 dont 1 s parois avant 5b et ar- 
riere 5c presetitent une forme en arc de cercle comporte, par ail- 
leurs, deux logem nts de verrouillage 7 et 8 alignes selon l'axe 
longitudinal XX'. Ces logements 7 et 8 sont destines a cooperer 
avec des pistons mobiles 9 et 10 montis dans des canaux 11 et 12 
pratiqufis dans les parties 24a et 24b de la plaque 2 ; ces canaux 
11 et 12 etant alignes selon l'axe longitudinal YY' de la plaque. 
Les pistons 8 et 9 sont sollicitSs en saiJLlie a l'interieur de la 
depression 5a par des ressorts 11a et 12a logls S 1'intSrieur des 
canaux 11 et 12. Dans la position representee a la figure 3 qui 
est la position de retenue normale de la chaussure sur le ski, 
les extremites arrondies des pistons 9 et 10 sont engagees dans 
les logements 7 et 8 du bloc 5 et vefrouillent la plaque par rap- 
port au ski. Les declenchements en s€curit€ lateral et vertical 
s'effectuent par escamotage de l'un ou de l'autre des pistons 9 
ou 10, ou encore des deux pistons, contre l'action de leur ressort. 

Comme on le voit aux figures 3 et 4, deux rampes de guidage 
13 et 14 sont menagees dans le bloc 5 de part et d'autre du loge- 
ment arriere 8. Ces rampes sont, de preference, sym€triques par 
rapport a l'axe longitudinal du ski et sont telles que, lors d'un 
chaus'sage dans lequel la cbaussure se presence dansA'une des posi- 
tions des figures 1 ou 2, elles permetteut d'amener automatique- 
ment le piston 10 dans son logement correspondant 8. A cet effet, 
les rampes 13 et 14 qui, comme on le voit particulierement a la 
figure 5, sont concaves, out une configuration beiicoldale telle 
que l'arete 15 formee par 1' intersection d'une des rampes ou la 
paroi exterieure 5c du bloc presente une pente dirigee vers la 
surface su P 6rieure du ski et vers le logement 8. En d'autres ter- 
mes, 1'extremite 15a de la rampe la plus eioignge du logement 8 
est ecartee de la surface superieure S du ski d'une distance H, 
tandis que 1'extremite 15b de 1' arete 15, qui aboutit au logement 
8, n'est ecartee de la surface S du ski 6 que d'une distance h in- 
ferieure a H. On notera que, bien que dans l'exemple represent 
l'arete 15 ait la forme d'une heiice, on pourrait prevoir toute 
Jt re courbe d6s lors qu'elle permettrait d'obtenir le mSme r6- 



aut 



sultat. 

Pour realiser.le chaussage apris un d6clenchement, il suffi- 
ra, comme on. le voit a la figure 4, que le skieur engage le pis- 
ton avant 9 dans le logement 7 en plagant la chaussure en travers 
sel n un angle C< par rapport au ski. 
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MSme dans le cas ou la surface inferieure de la plaque ne 
serait pas parallele au ski, il suffira que le skieur amene la 
partie arri&re de la chaussure dans l'axe longitudinal du ski en 
la faisant tourner selon la flSche F. . Le piston 10 viendra en 
5 contact avec la rampe 15 et la poursuite de la rotation obligera 
l'arriere de la chaussure & s'abaisser jusqu'I ce que le piston 
10 vienne se loger automatiquement dan6 le logement 8. 

Pour permettre une mise en biais du plan de la semelle de la 
plaque encore plus importante, on pourrait effectuer un biseauta- 
10 ge (dStalonnage) de la partie avant 24a de la plaque. 

Les figures 7a et 7b montrent une variante dans laquelle la 
partie avant de la plaque est biseautSe. A partir d'une arSte 26 
s'etendant selon l'axe longitudinal YY' de la plaque, la face in- 
ferieure de celle-ci presente deux plans inclines 26a et 26b for- 
15 mant avec le plan supgrieur S du ski un angle £ qui peut Stre 

quelconque. On comprend que par cette disposition le skieur pour- 
ra presenter sa chaussure, par rapport au ski, dans une position 
plus inclinge que dans le cas de la figure 3 oft la surface infe- 
rieure de la partie avant 24a de la plaque est plane. L'arete 26 
20 sert d'appui sur le ski pour assurer une tenue correcte du pied 
en position chaussie et elle est, bien stir, indispensable dans le 
cas ou l'appui sur le ski se fait par les parties avant et arriere 
de la plaque. On notera qu f un avantage supplementaire de cette 
disposition est de r§duire les frottements lors du chaussage puis- 
25 que la partie avant de la plaque ne portera sur. le ski que par 
l'arfcte 26. 

Les figures 8 et 9 repr§sentent une variante de realisation 
dans laquelle le bloc central 16 fixe au ski est Byrne" trique par 
rapport 3. un plan vertical AA V • • En d'autres termes, ce bloc 16 

30 presente deux paires de rampes, respectivement 17-19 et 18-20, 
situSes de part et d* autre des logements 7 et 8 de verrouillage 
des pistons 9 et 10. Les rampes 17, 18, 19, 20 prSsentent, comme 
dans I'exemple prScSdent, une configuration hSlicoidale. 

Avec cette variante de realisation, le skieur n f est plus 

35 oblige, comme dans le cas precedent, de pr€senter l f avant de sa 
chaussure dans une position particuli&re permettant I 1 engagement 
du piston 9 dans son logement 7. II suffit, en effet, qu f il en- 
gage le bloc 16 dans la depression 5a de la plaque, dans une po- 
sition de semelle quelconque. Le skieur, en faisant tourner son 

40 pied, am&nera les pistons 9 et 10 au c ntact de rampes diamStra- 
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lement opposee 17 et 18 ou 19 et 20 et la p ursuite de la rota- 
tion entralnera automatiquement 1 1 enclenchement des pistons dans 
leurs logements respectifs 7 et 8. On notera que grace a ces deux 
paires de rampes, on pourra effectuer un chaussage en pr€sentant 
5 I'avant de la chaussure aussi bieu vers l'exterieur que vers 1 1 in- 
tfirieur du ski. De preference, dans la forme de realisation des 
figures 8 et 9, les rampes 17 et 19 seront identiques aux rampes 
13 et 14 de la forme de realisation precedente, et les rampes 18 
et 20 seront symfctriques des rampes 17 et 19. 

10 Les figures 10 I 12 representent une troisifcme forme de rea- 

lisation de 1' invention. Cette fixation est identique a celle 
des figures 8 et 9 en ce qui concerne le bloc 23 qui prgsente deux 
paires de' rampes identiques aux rampes des figures 8 et 9. Tou- 
tefois, le bloc 23 comporte, dans sa surface superieure, une ca- 

15 vite 22 oblongue s'Stendant selon l f axe longitudinal XX' du ski. 
Bar ailleurs, un teton cylindrique 21 s'etend verticalement i par- 
tir de la face inferieure de la depression 5a pratiquee dans la 
plaque 2 ; ce teton itant destine a s 'engager dans la cavite 22 
dont la largeur est legerement superieure au diamitre du teton. 

20 De ce fait, il existe une possibility de jeu du teton dans la ca- 
vite 22, a la fois selon I'axe XX 1 du ski et selon une direction 
transversale a cet axe. La cooperation de ce teton et de la cavi- 
te permet au skieur de centrer plus facilement sa cbaussure sur 
le bloc 23 lorsqu'il la presente en biais par rapport au ski. 

25 II s'agit done d'une disposition qui facilite encore le chaussage. 
De plus, le jeu existant entre le teton 21 et la cavite 22 permet 
naturellement a la surface inferieure de la cbaussure de se pre- 
senter en biais par rapport a la surface superieure du ski. Na- 
turellement, la forme de la cavite pourrait etre differente et, 

30 par exemple, circulaire. On ajoutera que l 1 existence d'un teton 
21 permet d* impose* a la cbaussure, lors d'un declencbement en 
securite, une trajectoire definie. 

La figure 12 illustre de fagon particulierement claire l f in- 
teret de la rampe de guidage 15 pour le chaussage. On voit sur 

35 cette figure qu f au debut du chaussage, le piston 10 est dans une 
partie haute de la rampe 15, ce qui permet au plan inferieur 25 
de la plaque d*etre concourant avec le plan S du ski et de former 
avec celui-ci un certain angle . Au cours du chaussage, le pis- 
ton 10 suivra la trajectoire a-b puis il y aura verrouillage ; le 

40 ou les pist ns pr nant alors place dans le logement c rrespondant. 
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Dans les tr is formes de realisation prgcgdentes, c'est la 
surface infgrieure de la plaque qui. est n contact avec la sur- 
fac superieure du ski. De la s rt , on prevoit entre la surface 
supgrieure du bloc 5, 16 ou 23 et la surface inferi ure de la de- 
5 pression 5a un espace e (voir figures 3, 8 et 10) pour eviter 
qu T il n f y ait portee de ces deux surfaces l'une contre l 1 autre. 
Toutefois, on pourrait prgvoir une disposition diffgrente sans 
pour autant sortir du cadre de l'invention. Aiusi, par exemple, 
il serait possible d'envisager que la surface inferieure de la 
10 depression 5a de la plaque porte contre la surface supgrieure du 
bloc 5, 16 ou 23 ; dans ce cas, naturellement, il faudrait eviter 
que la surface infgrieure des parties avant et arriere de la pla- 
que ne porte contre le ski et elle devrait en Stre gcartee. Par 
ailleurs, dans les realisations proposges, les rampes de guidage 
15 permettent un chaussage par la droite ou par la gauche, relative- 
ment a I'axe longitudinal du ski. II ne s'agit pas 15 d'une dis- 
position impgrative et l f on pourrait prgvoir un chaussage unique- 
ment par la droite ou uniquement par la gauche, voire mSme par la 
droite pour un ski et par la gauche pour l'autre. Dans ce cas, 
20 on reduirait d' autant le n ombre des rampes de guidage* 

Dana la variante des figures 13 et 13a, comae c'est le cas 
pour la figure 12, les pistons de verrouillage 9 et 10 sont mon- 
ths dansAa plaque 2 rapportge sous la chaussure, -t and is que le 
systeme de rampe de guidage est mgnagg dans le bloc 23 dans lequel 
25 se trouvent ggalement les logements 28 oS doivent venir se ver- 
rouiller. les pistons 10. 

La figure 13 montre, comme la figure 12, le dgbut de chaus- 
sage, alors que la surface infgrieure 25 r de la plaque 2 1 est lg- 
gerement en biais par rapport au plan supgrieur du ski. 
30 Le systeme de rampe est constitue d'une premiere partie 29 

concave parallele au plan du ski et d'une deuxieme partie 27 en 
portion de sphere se raccordant avec le logement 28 d'une part, 
et d'autre part avec la partie de rampe 29. De la sorte, lors de 
la rotation du pied du skieur, dans une position en biais, le pis- 
35 ton 10 sera guide tout d'abord par la partie de rampe horizontale 
29 selon une trajectoire matgrialisge par la fleche 30 puis, lors- 
que le piston atteindra la partie de rampe 27, il pourra descendre 
verticalement selon la fleche 31. 

Naturellement, on comprendra que si la plaque 2 f se redress e 
40 et s' applique contre le ski par sa surface inferieure avant que 
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le piston 10 atteigne la par tie de rampe 27, la ranipe 29 ne s'op- 
posera pas a un t 1 mouvemeut vertical. II en rSsulte qu tant 
que le pist n 10 se trouve au contact de la rampe 29 il existe 
une P ssibilitS de jeu vertical de la plaque V par rapport au 
ski. Dans l'exemple represents, ce jeu est egal. « » 2 ' k l* b 2 
prSsentant la position la plus haute pouvant etre occupSe par le . 
piston et h, la position la plus basse. Ce jeu reprisente egale- 
ment l'Scart de parallSlisme pouvant Stre rattrape grSce au sys- 
teme de rampe. 

Enfin, comae on l'a represents aux figures 14 et 15, on pour- 
rait, en variante de ce que l'on a prSvu dans routes les formes 
de realisation prScSdentes, monter les pistons 40 et 41 dans un 
canal longitudinal 42 d'un bloc 43 fixe au ski, un ressort commun 
44 sollicitant en saillie les pistons vers 1'extSrieur. Dans ce 
cas, les logements 46 et 47 destines a coopSrer avec les pistons 
sont menages . dans les faces avant et arriSre de la dScoupe 45 
pratiquee dans la plaque 48 rapportSe temporairement sous la 
chaussure. De la meme f aeon, les rampes de guidage sont prati- 
quSes dans la plaque. 

Sur les figures 14 et 15, une seule paire de rampes 49 et 50 
est prSvue de part et d' autre du logement arriSre 47. La paroi 
arriSre de la dScoupe 45 est convexe en 52 afin de permettre le 
deplacement du piston 41 et, naturellement, l'arete en hSlice 51 
resultant de 1' intersection de la rampe 49-50 avec la paroi 52 
est inclinSe & 1' inverse de ce qui se produit dans les figures 3 
a 12. La pente de l'arete 51 est ascendante de l'exterieur vers 
l'intgrieur de la plaque en direction du logement 47 qui se trou- 
ve, en position chaussie de la figure 14, a un niveau plus Sieve 
par rapport au plan du ski queA' extr Smite extSrieure de l'arete. 

On comprendra, par ailleurs, qu'on ne sortirait pas du cadre 
de 1'invention si l'un des deux pistons (9 ou 10, 40 ou 41) des 
moyens de retenue Stait constituS par une saillie fixe non esca- 
motable, 1' autre piston demeurant sollicitS par un ressort. De 
meme, on pourrait prSvoir un nombre quelconque n de pistons 
(n Stant supSrieur.a 2) et tout autre type d'organes de verrouil- 
llge tels que machoires pivotantes, doigts pivotants, etc... 

On pourrait bien entendu prSvoir de la m8me fa S on une struc- 
ture identique a la rSalisation des figures 10 et 11 avec pivot 
et double jeu de rampes (les rampes Stant alors sur la chaussure). 
L' invention ayant StS maintenant exposSe et son intSret 
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justifiS sur des exemples d§taill"s t la Demanderesse s T en reserve 
l'exclusivitg pendant toute la durie du brevet, sans limitati n 
autre que celle des termes des revendications ci-aprSs. 
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REVENDICATIONS 

I. Fixation de securitS pour ski permettant un chaussage par 
un mouvement de rotation de la chaussure sur le ski et comprenant 
des moyens de retenue assurant le maintien de la chaussure sur le 
5 ski, selon l'axe longitudinal de ce dernier ; lesdits moyens de 
retenue : 

- gtant declenchables en sScuritS au moins verticalement et 
lateralenent pour permettre la libSration de la chaussure lors 
d'une chute, 

10 - Stant situSs sous la chaussure de ski 

- et prSsentant au moins" deux organes de verrouillage coopg- 
rant l'un avec 1' autre, dont l'un est associg a la chaussure et 
1' autre est associg au ski ; l'un au moins de ces organes de ver- 
rouillage Stant> glastiquement escamotable centre 1« action d'un 

15 organe Slastique pour permettre le diclenchement ; 

CARACTERISEE EN CE QUE ladite fixation comporte, au voisinage im- 
mediat d'un premier organe de verrouillage, un systeme de rampe 
de guidage avec lequel le second organe de verrouillage est des- 
tine S coopgrer lors d'un chaussage, a partir d'une position dans 

20 laquelle le plan d'appui de la chaussure n'est pas confondu avec 
le plan d'appui du ski, pour etre guidg vers le premier organe de 
verrouillage ; la configuration du systeme de rampe gtant telle 
qu'elle impose au second organe de verrouillage au moins un mou- 
vement dans des directions paralllle et perpendiculaire au plan 

25 d'appui du ski et de la chaussure l'un contre 1' autre. 

2. Fixation selon la revendication 1, CARACTERISEE EN CE QUE 
le systeme de rampe comporte une premiere partie de rampe paral- 
lel au plan d'appui du ski et de la chaussure l'un contre l'au- 
tre et une seconde partie de rampe s'gtendant sensiblement dans 

30 un plan perpendiculaire audit plan d'appui ; cette dite seconde 
partie de rampe raccordant la premiSre partie de rampe au premier 
organe de verrouillage. 

3. Fixation selon la revendication 1, CARACTERISEE EN CE QUE 
le systeme de rampe est constitug par un profil incling, par rap- 

35 port au plan d'appui du ski et de la chaussure l'un contre V au- 
tre, selon une pente orientge vers ledit premier organe de ver-. 
rouillage ; ce profil coopgrant avec le second organe de verrouil- 
lage pour le guider vers le premier organe de verrouillage. 

4. Fixation selon la revendication 3, CARACTERISEE EN CE QUE 
40 la rampe de guidage prgsente sensiblement une configuration en 
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helice. 

5. Fixation selon l'une quelconquc des rev ndications prSce- 
dentes, dans laqu lie les organes de verrouillage des moyens de 
retenue sont constitu€s : 

5 - d'une part, par un logement pratique dans an bloc solidai- 

re du ski 

- et d 1 autre part, par un piston mobile soumis & l'action 
d f un ressort et loge dans une partie solidaire au moins temporai- 
rement de la chaussure ; 

10 CARACTERISEE EN CE QUE au moins une rampe de guidage est menagee 
dans le bloc solidaire du ski.. 

6. Fixation selon I 1 une quelconque des revendications 1, 2, 3 
ou 4, dans laquelle les moyens de retenue comportent deux paires 
d r organes de verrouillage disposees selon I 1 axe longitudinal du 

15 ski et de la chaussure et assurant, respectivement , la retenue de 
l'avant et de l'arriere de la chaussure suf le ski ; au moins 
l f une des paires d f organes de verrouillage €tant constitute : 

- d f une part, par un logement pratique dans un bloc solidaire 
du ski et 8itu§ sur la. surface superieure de celui-ci ; ledit bloc 

20 comportant done deux logements diametral ement opposes 

- et d T autre part, par un piston mobile soumis & Inaction 
d T un ressort et loge dans une partie solidaire au moins temporal- 
rement de la chaussure ; 

CARACTERISEE EN CE QUE le bloc comporte au moins une rampe de gui- 
25 dage pratiquSe au voisinage du logement et destinee a cooperer avec 
le piston correspondant . 

7. Fixation selon la revendication 6, CARACTERISEE EN CE QUE 
le bloc presente deux rampes de guidage ; une rampe etant menagee 
au voisinage d'un des logements et l'autre au voisinage de l'autre 

30 logement. 

8. Fixation selon la revendication 6, CARACTERISEE EN CE QUE 
le bloc presente deux rampes de guidage mSnagees toutes deux de 
part et d f autre d'un seul des logements et notamment le logement 
voisin du talon de la chaussure, lesdites rampes convergeant vers 

35 ledit logement. 

9. Fixation selon la revendication 6, CARACTERISEE EN CE QUE 
le bloc presente deux paires de rampes de guidage ; chaque paire 
de rampes etant m§nagee au voisinage d'un des logements, les ram- 
pes de chaque paire Stant situees de part- et d f autre du logement 

40 cotrespondant. 
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10. Fixation selon l'une quelconque d s revendications 1 a 9, 
CARACTERISEE EN CE QUE au moins la par tie de la surface d'appui de 
la chaussure sur le ski, situSe sous la point du pied, est biseau- 
tee latSralement I partir de l'axe longitudinal de la chaussure, 

5 de telle sorte qu r en position d'appui de la chaussure sur le ski 
ladite partie biseautee fait un angle par rapport au ski. 

11. Fixation selon la revendication 10, CARACTERISEE EN CE 
QUE la partie situ€e sous la pointe du pied est biseautie latera- 
lement de part et d 1 autre d'une arSte s'etendant selon I'axe lon- 

10 gitudinal de l f ensemble chaussure-ski . 

12. Fixation selon l'une quelconque des revendications 6 a 
11, CARACTERISEE EN CE QU f un tSton, s'Stendant perpendiculairement 
a la surface d*appui de la chaussure et en direction de ladite 
surface, est prevu dans la depression de la chaussure ; ledit te- 

15 ton cooperant avec une cavitS pratiquee dans la surface superieure 
du bloc solidaire du ski. 

13. Fixation selon la revendication 12, CARACTERISEE EN CE 
QUE la cavite pratiquSe dans le bloc est une lumiSre s'£tendant 
selon I 1 axe longitudinal du ski et dont la largeur est legerement 

20 sup§rieure au diamStre du teton. 

14. Fixation selon les revendications 12 et 13 prises ensem- 
ble, CARACTERISEE EN CE QUE le teton est situS sur l'axe longitu- 
dinal de la chaussure. 
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